
 

 
 
 
 
 

 

 

 

  Au grand jeu du destin, Mimo a tiré les mauvaises 
cartes. Né pauvre, il est confié en apprentissage à un 
sculpteur de pierre sans envergure. Mais il a du génie 
entre les mains. Toutes les fées ou presque se sont 
penchées sur Viola Orsini. Héritière d'une famille 
prestigieuse, elle a passé son enfance à l'ombre d'un 
palais génois. Mais elle a trop d'ambition pour se 
résigner à la place qu'on lui assigne. 
 
Ces deux-là n'auraient jamais dû se rencontrer. Au 
premier regard, ils se reconnaissent et se jurent de ne 
jamais se quitter. Viola et Mimo ne peuvent ni vivre 
ensemble, ni rester longtemps loin de l'autre. Liés par 
une attraction indéfectible, ils traversent des années de 
fureur quand l'Italie bascule dans le fascisme. Mimo 
prend sa revanche sur le sort, mais à quoi bon la gloire 
s'il doit perdre Viola ? 
 
Un roman plein de fougue et d'éclats, habité par la grâce 
et la beauté. 
 

  
 
Wiesbaden, 1945. La jeune Hilde a du mal à croire à sa chance 
: la guerre est finie et le Café Engel a été miraculeusement 
sauvé. Hilde rêve de redonner à l'entreprise familiale le 
prestige qu’elle avait autrefois, quand ce café emblématique 
de la région réunissait artistes et personnalités influentes. 
Pour cela elle ne peut compter que sur elle-même, sa mère 
peinant à reprendre goût à la vie après la disparition de son 
père sur le front français. 
Grâce au marché noir florissant, elle parvient à rouvrir le café, 
et les clients affluent. Des soldats américains comme des 
Fräuleins, ceux qui sont parvenus à garder leurs possessions 
pendant la guerre comme ceux qui ont tout perdu. Et contre 
toute attente, le père de Hilde est libéré et rentre chez lui. 
Mais, à peine retrouvée, la joie est de courte durée. 
Maintenant que son père est rentré, Hilde est reléguée à un 
rôle de serveuse. Et, lorsqu’une belle jeune femme réfugiée de 
Prusse orientale se présente au café comme sa cousine Luisa, 
c’est le cœur de tous les villageois qu’elle va conquérir. Y 
compris celui de l’amour de jeunesse de Hilde, le violoniste 
Fritz Bogner, revenu lui aussi d’un camp de prisonniers. Les 
deux rivales ont pourtant bien plus en commun qu’elles ne 
l’imaginent… 
 
 
 
 
 
 



    
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Henriette n’a pas que son prénom de décalé. Elle a aussi un 
look original bien à elle et un vrai talent créatif d’architecte 
d’intérieur, qu’elle ne mesure pas vraiment, trop souvent 
occupée à douter d’elle-même. Car derrière la façade de jeune 
professionnelle douée, elle cache une peur inavouable… 
Anxieuse de nature, hypersensible et facilement fatigable, 
Henriette a ce qu’elle appelle un syndrome de trophobie : 
quand on la force à dépasser ses limites et que, rapidement, 
cela fait « trop » pour elle, elle est submergée d’angoisses 
mais n’ose pas l’avouer. De stratégie d’évitement en stratégie 
de camouflage, elle donne le change la plupart du temps, en 
se sur-adaptant aux autres – mais à quel prix ! 
Jusqu’au jour où un projet l’oblige à collaborer avec un bureau 
d’étude dirigé par un architecte paysagiste ambitieux, 
charismatique… et à première vue imbuvable. 
Alors qu’elle intègre cette nouvelle équipe, le petit théâtre des 
ombres se met en place. Au travail, en famille, ou en couple, 
beaucoup préfèrent avancer masqués pour ne pas révéler un 
intime perclus de fragilités. Pourtant, tout le monde a peur… 
mais pas au même endroit ! 
Henriette découvrira-t-elle, comme quelques heureux avant 
elle, que lorsque la lumière jaillit derrière les failles, c’est 
toujours pour éclairer ce que chacun porte en lui de plus  
beau ? 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Septembre 2018. Victoire a passé un été paisible et se prépare 
à son accouchement dans la sérénité retrouvée. Mais alors 
que tous pensaient le calme définitivement revenu dans la 
région, une nouvelle jeune fille connaît un sort funeste. 
Parvenue miraculeusement à échapper à ses ravisseurs, elle a 
juste le temps de prononcer quelques mots énigmatiques 
avant de décéder des suites de ses blessures. 
Victoire, qui était au lycée avec la victime, apprend cette 
tragédie après avoir mis au monde une petite fille. Déjà 
éprouvée par un accouchement difficile qui aurait pu lui être 
fatal, cette nouvelle est un véritable choc. Et lorsque de 
nouvelles menaces sont proférées par Bastien Mongenot, qui 
affirme que Victoire et sa fille sont les prochaines cibles de 
l’organisation criminelle qui sévit depuis des années dans la 
région, la jeune femme comprend que le cauchemar 
recommence. 
Craignant pour son enfant et ne sachant plus à qui se fier, 
Victoire quitte sa chère Bourgogne. Mais malgré son exil, la 
jeune femme refuse de cesser de se battre. Soutenue par 
Emmanuel, pour qui ses sentiments évoluent peu à peu, elle 
se lance en quête de la vérité, quel qu’en soit le prix. 
Un dernier tome sous tension, riche en suspense et en 
émotion, qui lève enfin le voile sur les derniers mystères du 
château des secrets. 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Lily, depuis que sa fille Emerson est née, lui a promis que le 
cycle de la violence s'arrêterait avec elles. Que jamais plus, les 
femmes de leur famille n'endureraient des abus. Alors elle a 
pris la décision de quitter son mari et père de sa petite fille. 
Elle ne s'attendait pas à croiser Atlas, son amour d'adolescente 
par hasard, et elle ne sait pas quelle place il pourrait occuper 
dans sa vie. A-telle seulement envie de le revoir ? D'avoir à 
nouveau une vie sentimentale ? De recommencer sa vie et de 
croire à l'amour éternel, elle qui a appris de la plus dure des 
façons qu'il était bien difficile à trouver. Atlas n'est plus du 
tout le même que l'adolescent en perdition qu'elle a connu. Il 
a un restaurant, a passé de longues années loin d'elle. Leur 
histoire peut-elle recommencer là où elle s'était arrêtée ? 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Un roman réconfortant, qui défend une médecine fondée sur 
la bienveillance et l'écoute. 
Le docteur Jean est généraliste dans une ville du Sud-Ouest. En 
ces temps de déserts médicaux, sa salle d'attente est toujours 
pleine et il soigne tout le monde. Ce médecin de famille n'a 
pourtant rien de classique. 
Sous le masque de ce personnage romanesque, se révèlent le 
quotidien du docteur Baptiste Beaulieu et son regard engagé, 
plein d'empathie mais aussi de colère, sur la médecine actuelle 
et, surtout, sur les violences faites aux femmes. 
Il les aime, ses patientes, le docteur Jean. Lui, son problème, 
c'est qu'il n'arrive plus du tout à pleurer. Jamais. Où se 
cachent-elles, ses larmes ? 

 
 
 
 
 

 
 
Les destins croisés de Lili qui découvre la maternité, et d’Élise qui voit 
ses enfants partir loin d’elle… Une adaptation fidèle du best-seller de 
Virginie Grimaldi. 
Ça y est, le frigo de Thomas est rempli, le dernier carton déballé... 
C'est officiel : Elise est devenue une « mère à la retraite », son fils 
étant désormais installé à la capitale, et sa fille en Angleterre depuis 
quelques années. Elle rentre chez elle, à Bordeaux, les bras légers 
mais le cœur enserré du poids des souvenirs. Que faire de sa vie 
quand celle-ci a été exclusivement consacrée à ses enfants ? 
Lili n'est enceinte que depuis sept mois lorsque son accouchement 
est déclenché. À peine son conjoint a-t-il le temps de la rejoindre 
qu'une petite humaine toute fragile pointe le bout de son nez. Lili doit 
donc apprendre le magnifique métier de mère sans certitudes sur 
l'avenir de son enfant. Dans la maternité, elle croise d'autres parents, 
d'autres souffrances, d'autres espoirs et découvre qu'avoir un enfant 
est parfois une aventure bien plus périlleuse qu'on ne le pense... 
Récits croisés d'une jeune maman en devenir et d'une autre 
fraichement « mise à la retraite », Les Moments doux évoque tous 
ces instants forts qui font une existence. Au rythme des mutations 
vécues par ces deux femmes se dessine, avec espièglerie et 
tendresse, la fresque d'une vie heureuse par-delà les soubresauts de 
l'existence. 
Toute l'émotion et l'humour du best-seller de Virginie Grimaldi, Et 
que ne durent que les moments doux, se retrouvent intacts dans 
cette adaptation fidèle au livre, et en même temps totalement 
appropriée par les auteurs... 



 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

L'un rêve de fonder une famille. 
L'autre a fui toute attache. 
Tous deux se sont rencontrés au milieu de l'océan Indien 
et, sans rien savoir de leurs secrets, se sont liés d'amitié. 
Quand le premier décide de regagner la France, le 
second lui demande une étrange faveur : se rendre à 
Saint-Malo et lui donner des nouvelles de celle qu'il a 
abandonnée sept ans plus tôt sans laisser de traces... 
Des liens du sang aux liens du cœur, l'odyssée d'une 
famille. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Turbulences, secrets, révélations et drames nouent et 
dénouent les destins romanesques de deux familles, liées à la 
sublime maison du Cap, au cap Ferret. Suite indépendante de 
La Maison du Cap et de La Maison de Charlotte. 
1967. Cap Ferret. C’est un lieu chaleureux, caressé par les 
vagues de l’océan, rempli d’âme et de souvenirs, dont ceux de 
la doyenne, Charlotte. Elle aime recevoir son clan sous la 
treille de sa demeure, point d’ancrage et de retrouvailles. Il y a 
notamment Violette, sa petite-fille, fragilisée par sa maladie ; 
Iris, talentueuse architecte bordelaise, qui a tant œuvré pour 
sauvegarder la maison. 
Trois femmes soudées par les épreuves et les joies, que la vie 
va surprendre encore. Quand Charlotte veille sur tous, 
dignement, malgré le poids des ans, Violette craint pour son 
mari photographe parti pour son Espagne natale sous régime 
franquiste. Iris, elle, souffre dans sa chair de ne pouvoir fonder 
une famille avec Paul. 
Et, au gré des nouveaux arrivants, de nouveaux secrets se 
dévoilent le temps d’une saison dans la sublime maison du 
Cap… 
Une saga généreuse, romanesque, à l’intense parfum d’été. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Massif de la Meije. Un corps congelé, entièrement nu, 
retrouvé par des surfeurs lors d’un ride dans le Cirque du 
Diable. Le lieu est inaccessible et connu pour les légendes 
funestes qui l’entourent. Au même moment dans le Haut-Var, 
trois cadavres calcinés sont découverts au fond d’une bergerie 
abandonnée, en pleine forêt. 
La première affaire est confiée à Paul Cabrera, policier de la 
Crime qui a fait ses armes à la BAC Nord et se déplace 
uniquement en Harley ; la seconde à Chloé Latour, cheffe de 
groupe à la brigade criminelle de Marseille, dont la classe et la 
froideur suscitent défiance et jalousie. 
La glace, le feu… Et si ces deux énigmes n’en faisaient qu’une ? 
Des sommets inviolés aux ZAD sauvages, des as de la glisse aux 
groupes survivalistes, Paul Cabrera et Chloé Latour réalisent 
d’étranges recoupements. Avec une certitude : le ou les 
assassins disposent de capacités physiques hors du commun 
Un sommet d’angoisse et de suspense 

 


